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RELATIVES k.Zk SITUATION DES REFUGhS EN GALIL;EE: OCCIDENTSIX 

ET A GAZA ET ADRE3SEES AU PRESIDENT Ih LA COI~'&XiX3ION~ DE 

CONCILIATION PAR M, DELEBRT JXEPWGIJJ, RXPPJWW'IYNT SUR PI&C$ 

J)E LlAMBR?XN FRIESTDS SERVICE COMMITTEE ( QUAKERS), 

Vous trouverez, cxpos4s dans la'hotc ci-jointe, Les faits dont 

nous nous sommes entretenus à Jérusalem, Nous croyons que ces faits 

sont exacts, bien qui11 soit toujours possible qu'ils aient itté 

déformrjs ou fausa& à notre inau, Dans llensomble, toutefois, je 

pense que'les renseignements dont nous disposons peuvent &re considérés 

comme sth et comme caract6ristiques, bien quton ne doive pas perdre 

de vue que rhessairement ils ont un caractère unilatéral, Ces 

renseignements reposent sur les obshrvations que notre personnel a pu 

faire au cours de son activitb dans ces regions, et nous.es,p&wns 

qut!!&!f vous aideront à hsoudre le problème d&licst que constihe' 

le rapatriement ou le r&htblissement de ces r6fugi.h arabes actuelle-. 

ment sans foyers, 

Croyez, et0..... 

:. 

(sigrk) Delbert Replogle 
Rcprésenhnt sur place des Quaker8 

Gaza, le 27 avril l?kq 
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1, La situation en Galilée occidentale 

(Diaprès les observations faites en Galilée occidentale entre d&embre 

ZSLt.8 et le ler mai .l949)* 

Nous avons constaté, dans plusieurs villages, que les autorités 

militaires israeliennes avaient transferé une partie de la popula- 

tion (entre 50 et 200 personnes) à Jenin, qui se trouve de ltautre 

c&té de la frontière, dans la partie de la Palestine qui est aux 

mains des Arabes, Beaucoup de personnes ainsi déportées étaient 

titulaires de cartes dlidentite israéliennes; autrement dit il ne 

slagissait pas de.refug$és rentrk chez eux de fa$on ill&galc, ainsi ,. . 

qu'on le prétend parfois pour justifier ces transferts, Dans dJautres 

localités, Les Arabes ont été expulsés de chez eux et tous leurs 

biens confisqués; leurs maisons ont été attribuées à des familles 

juives; leur mobilier et tout ce qutils possédaient ont disparu, 

Nous croyons savoir que c&s diverses possessions ont été remises à dos 

familles ou à des marchands juifs, à des conditions que nous ignorons, 

Les protestations des Arabes sont restées absolument vaines, Des 

m&decins arabes ont eu leur auto réquisitionnée et ont dû poursuivre 

à pied l'exercice de leur profession, bien qu'ils fussent au service 

des autorités juives locales, Cela s'est produit notamment, à notre 

connaissance, à Schifa Amr et à Acre, De la ville de Tarshiya, dont 

la population était naguère de 5,000 personnes, 4,000 personnes par- 

tirent à pied, en n!emportant que des vêtomcnts, avant le ler mai 1948, 
,: , 

Elles partirent sur Ilordre même de leurs chefs arabes qui leur dirent 

quIelles pourraient bientbt revenir, Les Juifs occupèrent la ville 

le 3 octobre, et le 1.6 janvier,' après avoir gouverné la ville qui 

comptait alors 1,500 habit'tits environ, ils en arr8tèrent 80 (30 mu- 
. . . 

sulmans et 50 chrétiens) et ies d$port?:rent delfautre c8té de la 

frontière, à Jenin, A partir du 20Vavril, les autorités juives se 

mirent à expulser méthodiquement les Arab'es de la localité, sous les 



pr8textes les plus variés, conformément à des irs tructions écrites 

qut ils auraient, diaprès nos renseignement 9, requw dans ce sens du 

gouvernement; en tout cas cette’ p’blitique ressortait nettement des 

opératigns effectu8e8, Les Arabes furent expuls8s de leurs maisons 

confortables et parqués à part dans des t audis; on entassa jusqul à . 

22 personnes dans uns méme maison, tandis que les demeures des Arabes 

étaie+ données à des Juifs, Une forte pression s’exerça sur les 

Arabes pour les induire, dans leur misère, a vendre leurs terres, 

Toutes les maisons avaient été pillées et 1 e contenu en avait &Lé em- 

porté par les Juifs, 11 reste actuellomant dans la ville 756 habitants, 

dont 650 chrétiens et Zto6 musulmans, Tous les musulmans sont des 

vieillards de 1tu.n ou l’autre sexe, Ils sont dans une extr@memisère et 

on leur a distribué des vivres, car sans les distributions du SRP des NU, 

beaucoup d’entre eux seraient morts dc maladie ou des effets de la 

sous-alimentation, Tasshiya est le seul village de Galilée occidentale 

oti chrétiens et musulmans aient cohabit6, 

Dans la vieille ville de Saint-Jean d’ilere, 3,000 Arabes sont 

actuellement emprisonn6s. Quelques-uns ont obtenu la permission dialler 

travailler au dehors, D’autres nlont m&ne pas pu obtenir Ilautorisation 

de se rendre B leurs vignobles ou à leurs vergers, quIils peuvent voir 
. 

du haut des maisons de Sa;lntcJean diAcre, Ces vignobles sont 6videmment 

perdus, étant donné que leurs propriétaires nJont pas pu les irriguer 

11 été dsrnier, Beaucoup de ces Arabes poss8dtient de belles maisons 

dans la ville neuve; ils en ont été chassés, sans argent, vers la 
.’ 

vieille ville et on leur a pris la majeure partie de ce ,quliàs possédaient, 

Tout récemment encore, sans explication,.tous les meubles qui se trou- 
~ 

vd.ent dans la vieille ville et qui nlétaient pas la propri$té,directe 

des personnes habitant la maison, ont eté requisitionnés par leû,autorf- 

t6s militaires israéliennes, à 11intention ( à ce quion nous a dit) 

des immi.gm.nts nouvellement arrivés* Dans bien des localités de Galilée 

occihbil.e où nous sommes allés, les gens sont enfermés dans leurs 
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villages et n'ont pas meme le droit d'en sortir pour cultiver 10s 

champs quIils passedent dans le'voisinago immédist, CIest le ca3,. . 

noti&nent à'Shafab&r . "* 
I'! 

.' .I> . 
Ce‘qul.i.1 faudr,ait,,a,vant tout à la popülation‘de' Cette région, 

; I ., 
ci.ëst'sans,doute.un:~yibun~ auquel les minorites arabes, qui ont 

: :‘., 

reçu .lâ citoyenneté israélienne et.qui ont eu le,droit de vote lors 
. . . . . ,, 

des ré'centés élections, puissent faire appel avec quelque chance 

d'obtenir justice, DIaprEs x1q3 constatations, il n'existe pas actuel- 

l&ientde tribunaux de ce-genre, et la population est à la merci do 

l*&bitra.ire.des autorités militaires qui nIont a~~~&~politique.~ 

coh&onte, 

Dans la région de Gaza, il existe une zone d'une trentaine de ,. .,_ :.' ,. 
kilomètres de lo& et dont la largeur varie entre 8 et 12 kilomètres, 

Elle est bordée à llouost par la Mediterranée, mais.n*a pasde port, et 

comporte, le long de la cete, une large bande de dunes de.s$Ae : qui 
'Y,, '. 

ne se p&tc pas a la culture. 
* ,," 

Au Sud, cett,e zone cst.limitee par un 

réseaude bsrb,elés fortei,lent gardés, qui marque La frontière entre le .,! ,. 
. . 

territoireégyptien et la Palestine, A~.I tiord età llEst,~ elLe est 
'- ,'. 

bordée. par un no-man?s land de 2 kilomètres'de large que ni.l.~un ni 5 

lfautre des adversaires nIa occupé,'& ou' se trouvent.,beaucoup do champs 

appartenant aux anciens habitants de cette region, Dnns,cet,çspace 

sont actuellement entasses 2450000 r&?ugi&) sans compti;r les EtO,OOO 

' 'personnes .qui en constituaient no&aloment la population,, ,Toutc 11 in+, 
* <. . . 

.du3trioSde..cette régioni où se pratiquait '&guère.,le tissagc des tapis 
:. '..". , ,, .' I 

et lcs.:arts manupls, est arr&& depuis le début des hostilites, et 
. ." 

le'comiwrce s,e réduit à Ilactivité de petits comptoirs.,, Les quelques 
. . 

' champ3 et vergers qui se trouvaient dans' cette region sont,intonsivemont 

: cult&vés mais la production alimentaire totale, maintenant que beaucoup 

de champs dont le produit nourri&ait autrefois cc$tto r&ion sont entre 
c 

les mains des Juifs, ne serait m&& pas suffisante p,ow J.,z luopnl~Li~n 
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Il0lXlalf3, Les refugiés logés dans les villages et les camps de la 
', 

région doivent, par suite, recevoir de Ilextérieur toute la nourriture 

qu'ils c0ns0mtrlent. Jusqu'au Ier janvier c'était Le Gouvernement 

Égyptien qui fournissait une grande partie des vivres nécessaires0 
, 

Depuis cette date lc ravitaillement a 6th assuré par le SRP des NU, 
. ,' 

par l~intermediairc des Qunkers, Lfhygiène des camps a 6té très 
<. 

difficile 5 assurer, en raison du manque dleau et de l'absence de la- 

trines; mais peu à peu on y a,mis bon ordre, et on a organise les 

services sanitaires qui étaient presque inexistants, On a institué 

une douzaine de centres de distribution de vivres qui remettent tous 
,:, 

les 1.5 jours, à chacun des r&fugiés, une rat.ion suffisante pour les 
. . 

deux semaines suivantcsn, Ce progrme de distributions niétait destiné , 

à IJorigine quià faire face à une situation d'exception et devait ' 
. . 

prendre fin le 31 août, Pendant les hostilit&, les refugiés se trou- 

vaient d&s une situation effroyable, et ils eurent beaucoup à souffrir 
, 

des bombes et des obus. Nais après la tr&w du 7 janvier, et' jusqu'à 

Ilarmistice du 24 mars, ils ne subirent plus les, effets des op&ations 
..' < 

militaires, et il fut possible diintensif$er la lutte contre, les 
,.', " 

maladiestelies que la rougeole, le typhus, etc,& Après le 24 mars il 
..,. ', .: 

devint impossible de retenir dans ies camps, les gensqui.possédaient " 

des champs. dans le no man!s land' et qui, de désespoir, entreprirent 
..' : I 

,',' 
de labourer leurs terres, s*approchant autant que possible des lignes 

,,.,. 
israeliennes, et de les ensemencer pour la recolte de cet été,- Les 

,.. 
fmrcs en question'ne sont pas bien étendua@;mais lcur~remise en ' 

: : 
culture était', pour les propri&aires, dlune,importantie suprame, 'Pour ' " 

y parvenir, ils bravaient les efforts resolus que les Juifs déployèrent 
-i 

dlabord pour que cette bande de terrains rest& neutre et inoccupée, 
, ' 

ainsi que le prévoyait I~armistice, Les Juifs ouvrirent le feu sur 
,, .' 

ceux qui pénétraient dans la zone'interdite, tuant un certain nombre 

d'hommes et de femmes'dont 1cs“noms figurent sur la liste Ci-"jointe> 
3b 

I 

@ Cette liste nta pas été reproduite mais le Sacr&ar$at la tient à la 
disposition de ceux qui.votidraient la consulter, 



:; 
,’ 

,. .; 
: ” ,. 

qui est complete jusqu'au 25 avril ,,(Nous saupçonnons, ces refugiés 
', / 

diavoir aussi fait des incursions cn territoire israelien,, tt la _. /<: 

<' . liste ci;jointe nJcst pas $35oltient compdète),, Les Juifs tuèrent 
! !. 

également u.n certain nombre do vache6, ae moutons, de chameaux, dl$nes, 
b . 

etc, Entre le LB et le 21 avril il'y eut d&s les camps ,une série 
., <;. 

d!.ém&tcs'&rmi les rOfugi0s 
:. 

,,,.sinsi que des' grkves de grotestation de . 
,'i '. I' 

2&.hcuros, contre la n6cossit8 dt.accepter-"d& vivres des Nations Unies 
,. ," / 1 i , '. i ',. 

:, au.lieii de pouvoir rentrer dans 4,1eurs fOycrs, Au cours des nombreuses 
: :.,' I :" ., ., '. ! 

cOnvcrsatïons $xi ont eu liou'avcc 'les chefs' arabes cpi.se:$rouvcnt 
., ,. 

: ', _ .::; ; ,. .,.':, 

. ..;:,,. * dans'ce's"c~pa;'ceux-ci ont constxnmént ciomande à-rentrer en Israël. 1, 1 '., .,'. ,. "' 
et se sont déciarés p&ts à cohabiter avéc'los Juifs à condition . " 

,I<‘.,’ 

toufôfofs ;ulOn garantigse :eur &curité ,.<' . 

,’ /,/i 
:  ,  ,>, i 

. I  

et.lc rospoct,.do,le~rs~biens~ I * ':, ., 'J %. 
dans ln,r$$ion d.e,:Gaza eont . .I :. 
s0&ënt cf0fxr-m une;grtide ,, :j: ; <'.. 

I prospérité.' Le .I,, ., n%3+3~, (60%), I 
,,_ . 

es$'Constit&'de cultivatc~s,: passio&ément 

: ;: >i' ; '.' 
attâchés'au lop&n de tcrre.qulils posséd&ent ou cultivaient;. i.A mesure 

I. ,' *, a< ,, / ,< I ,: : "- ,,, ,> .: 
,,. que 1~é.W aw&@quc les terres ct.leS.'verg'Crs abandonnés, retomberont 

,. '.<', ' : ,,'!',. <' ." ',_ " 
on.friche faute de soins,,quc. la; chaleur' 'ajO&&& encoru .a. $!,Sncotiort ! '. : '. 
physique des rdfugiés, il est ;proba.bl.e:'que~ccux-ci manifestorOntplus .:' <,,.' " 
yiYement'&?'&contentement ,O,t,:,que ,deS troubles &la,teront, Lev.1 

,, ,..>;:.: ." .,..;.' .< : ; '. 
spoc,tacle.dlune population active,orifermée'dans un aussi petit,,,espac'e 

: ,,, ,,:* ,A '< < /,:. :' ..;, 
où son &&rgie"nta :&s la possibilit6'de se*&ployer, est absolqent'C, . . ', " 

,dechirant, diaut&& $ua qu~i~,xt:.,clsir que 'SOn'dtbt moralet mcntai 
,:," . _' ,. : '. 

Slalt+re, et GUe sa‘mentalité devicnt.celle'd'e mendiants vivant,.,de~la .., . <.. *. ', 
cha;rité.~publique plut& que 

., : 
celle de. citoyen8 'dignes et ind,eien@ntSI 

',,/ ..: 
., Y,.. SI!, .,. : ,' 

'-"Lc problème du r@tablissement presente un aspect que.nous ,avons 
I : <" iy:, ,.,:. ','.,, : 

tendance à oublier et que ,c~rtains'des'.'cheiks bédouins ont vigoureu- _,,I : ., I' ,: ., ,- ,*, . . ".. " 
scment rappel6 à notre attention. C.es cheiks sont--~~%ji$&&%& LUI~?~ '6% 

; .!. " 4O%,é~~i~on'dcs'refugi.~s!q~? ,se:$rouverit 
.' .! ,: ,' ,.,, ,.' 

. . .des'com&'rq&ts ou dus,CartiSansP qui ont' 
; 

', :, 8 _'. -'i 
cOnsid&rent le conflit judéo-arabo:,cou&e'$ïe,;jendetta iui'se transmettra 

,: ,. .Y. ..- ,,<. .' 

de p8re i5n fils, 
,.,. 

Ils affi&t quiils ne retourneront dans leur pays 
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qulaprès ltétablissement d’un gouvernement conforme k leurs voeux, 

et déclarent non moins fermement quiils refusont de siétablir ailleurs 

que dans leur propre pays. Nous avons constat8 que les chefs sont 
:.. ., 

inébranlables sur ce point, 
’ ( 

‘et il slagit de 3avoir dans quelle mesure 
,’ i,., 4 

leur influence se forait .8entir au cas oh co~lalines,,poSsibilités de 
< 

rapatriement oude reétablissemont d&$‘d~autres reg$ons. sloffri- 

,,< ,: 
Quelques espai$s de 3olutiom 

:a _’ 

., , 

A, Donner & autant d’Arabe8 que ‘possible ‘1a’facUlté de rentrer 
, ‘. 

chez eux sous la sauvegarde d1u.n regime d’administration civile, 

et non militaire, La première Etape dans ce sens pourrait e‘tre 

le retour dos ‘familles dispersees, puisque sur ce point ‘tout le 

monde en Isra%l semble.idkwcord,r . . . ,. 

1. Restitution et dkblocage en Israël, do3 comptes en banque 

des Arabes, 

2. Attribution aux Arabes de certaines terres,:qui leur seraient 

r6serv&esr .Ceci serait p3rticulikrement facile ,dans les ,._.. I 

nombreux villages qui’ ,ont et 6 en partie dbtruits et autour 

desquels les terres sont complètsment incultes, Les membres 

de’ notre personnel ont.vu beaucoup de ces villages, et nous 

pouvons attester quU.1 ‘on, est bien ainsi,, ., 
...I 

3, Retour des gens de metior et de ceux qui”nJexercent pas une 

prof ession manuelle a raison, de tant $ pour ‘chaque cat6gori.e 

, (tant pour cent de chsrpcntfers, tant poUr’ocnt de commer- 
. ‘, 

çants, etcrl) ’ .’ ,, 

: ” ,. ‘. 
B* Prendre les mesures requises pour sauvegarder les droits de 

‘CCL& qui retournent en Isra’dl au moyen d*urr., surveillance et 

d’ accords appropriés;: A, ccfc Qgard les organisations. ,poli.tiquas 
, 

pourraient bre fort utilese .’ 

: ,, :., !  



'Cr' .11 faudrait faciliter, par l~interm6diaire dlorganisations 
.'I .! honn&es et‘comp8tentes, 1.. ; la réadaptation économique des Arabes 

,. ' ..'. ' r. ,<, 
. 8 ,rapatriés ou réétablis, 

II . . 

D, Xl serait possible de trouver dans dJautres rbgions arabes des 

terres cultivables, payables à tempérament, oti rBtab1i.r des 

refugiés; une side financière extérieure permettrait àceux-ci 

de subvenir ultérieurement à leurs propres besoins, 

.’ 

E, 'Certains grands travaux devraient être entrepris dans 10s zones 

de rapatriement ou de réétablissement afin de donner aux 
L 

refugiés la possibilité immédiate de gagner leur vie, 

F, Tous les plans devraient viser si possible à &Lever le niveau 

de vie de toute la population du Moyen-Orient, En dlautres 

termes, lew projets pourraient &re tels qulils permettent, non 

seulement de ré6tabli.r les réfugiés, mais aussi dlameliorer 

de fason durable les conditions dlcxistence de tous les pays 

du Moycn-Orient~. Siil était possible dlobtenir de tous les 

interessés qu~i.bs..donnent leur a,ccord ek leur adhésion sincère 

à un programmc';de, ce genre, soigneusement et minutieusement 

elabore, llapplication de ce programme pourrait, nous semble- 

t-il, faire disparaftre beaucoup de llsmertume actuelle et 

détourner une population désespérée de ses pensées de vongoancc 

en les orientant vers un effort, plus constructif, d~cmeliora-8 

tion de sa condition, 

LcS suggestions ci-&ssus sont fort rudimentaires, ct il est 

indispensable de faire preuve, dans l'élaboration et dans llappli- 

cation de tout plan de ce genre, de beaucoup de probité, de tact, 

dIadresse, de patience et de compréhension* Il est certain que 

nzimporte quel plan, si bon qu'il soit, fera llobjet de vives critiques; 



mais nous avons constat&, meme aux pires moments, chez les r6fugiés 

parmi lesquels nous avons travaillé, une irr6pressible vitalitd sur 

laquelle on peut compter pour faciliter leur readaptation le jour où 

on pourra lui donner 10 champ libre, De ce que nous avons dit de 

la situation des refugiiés à Gaz- G, il ressort clairement guJi1 est 

impossiblo de r66tnbli.r des refu&.6s dans cette rcgion, tandis qulon 

pourrait peut-8tre le faire ailleurs, Cos refugiés doivent Btre 

soit rapatri&s, soit transportes dans dlautrcs régions - ce qui 

complique encore un pou la situation. 

Nous sommes bgalement certains que les difficult& de r&ta- 

blissement augmenteront, en progression gcométrique, avec la distance 

entre leurs anciens et leurs nouveaux foyors 7 et que le problème 

humain ne sera pas moj,,ns dclicatà résoudre que le problème mattSrie1, 

Trop d'indicos montrant que le sort des refugi.49 a et6 exploité 

B des fins politiques, Il conviendrait de-souligner aussi vigou- 

reusement que possible quiun tel procede est injuste, barbare et 

m$mc contraire au bon sons, si lion veut jamais pouvoir r6tablir la 

paix dans le Moyen-Orient, Les Quaker9 craignent beaucoup qulil ne 

suffise, pour apaiser la conscience du monde, de distribuer des vivres 

aux rGfugiés, alors quIil faudrait que cette conscience sente encore 

plus vivement la n<ccssité de resoudre ce problème, au lieu de le 

laisser durera 

Les sommes consacrZes à la solutionde ce problème pourraient 

constituer un placement excellent, Faire durer le problème, cJest 

gaspiller en pure perte les ressources financiëres et autres; 


